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Le Prêtre au
milieu des blessés

Descongés* 
famille et à 

les frères і

À soutiens de 
eux dont tous 
ibnt en service

)

.y

Les ambulances partent pout la ligue de feu vers duq 

heutes du matin, et Vttn 4e Ces marins Monsieur l’Aumônier 
decide de*dii*e là messe à trais lietyes detis la petite chapelle. 
Il est servi pàt- uti lietrteüatit dés ChasSetità Alpins dont le 
butaillofa otétipeta la ttgee de fe»**шЬи» jew. Aprèscêlé- 
bration par l’aumônier, le lieutenant prefid sa plàte à l’autel, 
car lui aussi est prêtre.

Après avoir traversé plusieurs villages, à demi-ruinés 
par deux jours d'une canonnade intense, le convoi des ambu­
lances atteint le champ de bataille. L’on se sépare alors pour 
se suivre à distance, précautions des plus nécessaires. Quel­
ques jours plus tôt cet endroit étâ'ït occupé par les allemands, 
et le sol est couvert de cMatères Avons de bombes), carcasses 
de chevaux et de cadavres (la plupart habillés de gris-aile 

tnahd) qnè les soldats b’ont pas encore pu enterrer.
Lés voitures s’arrêtent à une ferme, dont la 

aménagée en un hôpital provisoire* sorte de stattou d’urgen­
ce où le prêtre descend et trouve des blessés qui attendent 

son arrivée, Les Voittircs.reçoivent leur chargement à cou- 
‘ près de quelque рай de mur testé debout et, en avant, 

le prochain poste;

Là s Mit des blessés français et allemands. Un Setgent- 
hiajot dd rêgiinent Àloro demande qüe l’bn enèeüde sa con­

cession sans retard. Blessé sérieusement à un pied et fait 
prisonnier, il avait été découvert plus tard pl» des*troupes 
françaises, exposé sous la pluie. L’amputation qui s’impose 
se présente sous des conditions fort défavorables. Tandis 
que l’on place les blessés sur les brancards, le général de 
division passe avec son état-major: 11 voit le sergent-major 
«t Int dit : “Allons mon garçon vous serez bientôt guéri’’. 

Ah, non mon général, je ne serai plus capable de servir,
. mats. Vit* lu Pr*me Ç

Le poste suivant est un petit toilage qui aTKTprîs* për- 
du et repris et dont il ne teste pas une seule maison debout 

« Dans les ruines de l’une d'elles on peut voir plusieurs cada­
vres, brûlés au poitit d’être méconnaissables. Un lieutenant- 
colonel qui est près de là s'approche du prêtre-aupiônier et 
lui demande d’entendre sa confession. Il reçoit І’absolution 
au milieu de Ces ruines où tant de ses soldats ont fait leur 
suprême sacrifice.

Le long du chemin le prêtre bénit plusieurs fosses fraî­
chement remplies, de même que d’autres creusées pour rece­
voir ceux qti sont tombés près de là. Non loin du village, il 
passe près de tranchées récemment évacuées par les alle­
mands. Il est évident que les survivants se sont enfuis dans 
une panique, si l’on en jugé par le grtytd nombre d’armes et 
la quantité du matériel de guerre abandonné sur place.

Plus loin encore. Enfin le dernier poste est atteint Là,
_ on rama3s,e quelques blessés allemands. L’un d'eux est mou­

rant. Le prêtre l’absout sud conditions (Sous condition) igno­
rant si c’est un protestant ou un catholique.

Il est huit heures du soir lorsque le prêtre revient au 
cantonnementd’où il est parti 13 heures plus tôt II “déjeu- 
ne” avec de la soupe ; c’est son premier et unique repas ce- 
lour là, puis il s’étend sur la paille pour dormir. A 10 heures 
p. m. tl est réveillé, parce qu’il faut aller chercher des bles­
sés à l’un des avant-postes les plus avancée. Les voitures vont 
lentement, sans lanternes, et les brancardiers ont ordre dè ne 
pas firmer ni de causer entr’eux.

Voyez alors l’aumônier, encourageant les blessés cou­
chés dans une grangy, faiblement éclairée par la lumière bla­
farde d’une seule lanterne, qui semble un symbole de cette 
flamme de vie qui pour plusieurs de ces vaillants et braves 
«riante »e brille plus que faiblement et tout doucement s’é­
teint - '

Le* changements à la loi du 
Mer sôtr s ils n'affectent до

ice militaire ont été connus 
. . s fils uniques de veuves, les

soutiens de famille et lesJàeunes gens dont tous les 
/rires sont au front oéont iti tués ou blessés

permis D'absence Це 3° jours et plus

Ottawa 25 mai.—ùs ministère mourront être faites ni ne seront 
dé la milice et de la défense a pu- prises ert considération, soit aux 
blié hier soir le communiqué soi- quartiers généraux du district mi­

litaire, soit aux quurti re généraux 
relative aux permie d’absence dans jde la milice. Toute correspondance 
le eas des jeunes g-ns appelée en 
vertn de la loi du Service Militaire.
Voici le texte de la déclaration offl 

N cielle :

vent en ce qui concerne la clause

avec le quartiers généraux ne pour­
ra q u ’entraîner des retards et de la 
confusion.

"Tout homme demandant un per- 
L attention do gouvernement, fois d’absence devra faire une dé 

ayant été spécialement attirée snr duration conforme à la loi et soi- 
le cas d’hommes de 20, 21. et 22 vant ,a forlKU|e preTC,ite, laquelle 
ans, appelés sous les armes, qui sont ;| poatra obtenir su bataillon de dé 
les seuls soutiens de leurs parenté 
et d’autres ‘‘dépendants’’ sans au •
très moyensde subsistance, un ordre , . ,

d^£ - l’autorité dél^ufe par le

misère ou difficulté pour les "dépen- ^averneur e» 
dants”de. jeunes gens .pelés Jent f “7 "" V*™'* d “7,7
pris en cdnridérJud. J0Ur; t, : par l of

Le besoin uigent d-hommes.ou- dc
tre mer, e*t.< tel qn'ii ne peut être-depèt’ et tout P0'"'19 J absence 
accordé de p -nui - .i..b-епсе que P™''temps plus long

dans les cas extrême misè.o ou dif 7Г7 T™ T
ficeltéoù se trouveraient les "dé- "'‘ ^аРаУ^е la recommandation
„ r__. ,, , * v , . de I omcier commandant du districtpendant*” ou dans le cas où celai . . .. . . , ,• , * ^ ,. . . . Л| » ,4 et des quartiers généraux de la mi-qei est appelé eut le sen. fila d’âge j. ^ A , 6 . .
militaire (1D à 43an«Jet оце d'au - ° ’ danS ’eS Cas doUkux' ce
tTOm^ ^ le jug,.
service ou on été tués ou invalidés. ? СЄП,Гв' °"

„m . ç , 7“ ia loi du service militaire de 1917.louto demandes pour permis
d’absenee, conformément à ces rè- “Le ^І П,І8 d>ab^nce originaire, 
glemvnts devront être faits par dana le c,as où la iiécision retarde 
l’homme Inljuime an bataillon de rait- P°urra être prolongé par l’of- 
dépôt, après qu'il « sera rapporté fieier commandant du district par 
pour service. De telles demandes ne P«"odes .le 10 jours",

Cave est

i
))ôt où un officier sers spécialement 
affecté à ces demandes.

;vert
V«te

/
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lorsque vous, voyez cet em­
blème, vous trouverez un char 
qui donne une satisfaction con­
tinuelle aux amateurs d’automo­
biles. Prenez des mformatious 
avant d’acheter un cher. Le
"Gray Dort”
représentej6o années d’expérien­
ce dans la construction de voi­
tures et d’automobiles.

N’achetez pas d’automobile 
avant de vous rendre compte des 
services qu’elle est à meme de 
vous reudre aux moments oppor 
tune.

Le moment ne sera jamais plus 
propice que maintenant pour 
acheter une automobile. Les au­
tomobiles étaient, il y a un an, 
à leur prix le plus bas—elles 
її atteindront jamais un plus bas 
prix. La chèreté des matériaux 
et de la main d’œuvre, qui est 
une cause directe de. la guerre, 
sera maintenue pendant des an­
nées après la fin des hostilités. 
C’est donc le moment le plus 
propice pour acheter une auto­
mobile—-et la voiture la

f
r.

j.

/ z
fait aux quartiera-génèhitix, exactement vingt-trois heures 
depuis qu'il s’est trouvé là à l’autel daus la petite chapelle, 
avec l'enfant de cheêur, ce jeune lieutenant aux chasseurs 
alpins, agetaouillé à son côté. Sous les étoiles une patrouille 
fouille le champ de bataille, mettant ensemble le corps de 
ceux qui ont donné leur vie pour leur patrie bien-aimée, 
quand ils découvrent tout à coup les restes mutilés d’un jeu­
ne officier portant V uniforme des chasseurs alpins. C’est le 
prêtre soldat qui servait la Messe ce matin. Sa communion 
fut son Viatique, et avec toute la forme acquise par cette 
Nourriture il est parti laissant en arrière de lui tout le bruit 
et le tumulte de la guerre pour aller vers la Paix, cette Paix 
qui dépasse toutes nos espérances.

plus
avantageuse, pour le public en 
général, est sans contredit la,Z”
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tiotis thereon in said Indentured 
Mortgage, a fid

WHEREAS tile said Octave Ga­
gne, deceased, Has made his last 
will and Testament, appointing his 
wife, Victoria Gagne, his sole Exe­
cutrix of hie said last will and Tes 
lament.

Notice of Sal*
LIVH AISON IMMEDIATE

To Florent Blanchette, of thé 
Parish of Drumihoud in the Coun­
ty of Victoria and Province of New 
Brunswick, Farmer, and Mary Jane 
his wife, and all others whom it 
may concern.

WHEREAS by Indenture of 
Mortgage dated the Seventh day 
of March, A. D. 1914, and regis­
tered in the office of the Registrar 
of Deeds in and for the County of 
Madawaska. in Book “D z'i, pages 
$50 351-352 353 and 354, the said 
Florent Blanchette and Mary Jane 
his wife conveyed to Charles Po­
wers, of the Parish of Saint André 
in the County of Madawaska afore 
said. Farmer, the lands and pre 
mises with the buildings and erec 
lions thereon in the said Indenture 
of Mortgage d. scribed, and 

WHEREAS by a certain ’nden, 
lure of Assignment of Mortgage 
dated the Ninth day of July, A. D. 
1915, and registered in the said of­
fice of the Registrar of Deeds In 
and for the County of Madawaska 

-aforesaid,’ in Book “1” Number 
Two, pages 
Charles Poi

JOS. N. THIBAULT,
Pdmnndston, N. 3-

I

To have and to Hold the afore part thereof,- UNTO the said Char- 
mentioned lands and premises des- les Powers his heirs or assigns for- 
cribed as follows :-“All that cer- ever, subject to a right of redenip- 
tain Ix)ts of land and premises si tion by said Florent Blanchette on 
tuate in the Parish of Saint Andre payment of the sum of Five Hun-„ 
aforesaid, (formally of Saint Leo dred Dollars ( 500.00), at the ex pi* 
nards) in the said County of Ma- ration of five years from the date 
dawaaka and Province of New as herein set forth, with interest at 
Brunswick, containing together the rate of Seven per centum per 
nine acres more or less, composed annum, both after as before matu- 
of Lots numbered respectively 92, rity uutil paid, and with a further 
94* 96, 98» too, 101 and 102, situa- proviso that if default should be 
te in the Parish of Saint Andre made in payment of said principal 
aforesaid, as shewn on the plan of sum at the time and iu manner 
Subdivision of the Orduance Pro provided in the said Indenture of •
perty at Grand Falls in the said Mortgage, the said Charles Powers, will and Testament of
County^ of Victoria, prepared by his heirs executors, administrators #the said assignee Oe-
Çharles E. Beckwith, D. L. S., or assigns should beat liberty to ! , tave Gagne,deceased,
and of record in the Departement exercise the Power of Sale ie said I Arthur M. Cbamberland, , 
of the Interior, together^ *ith all Mortgage von lamed. ! Soli< itoi for the said
the buildings and improvements AND WHbREAS default has j Victor»* GagneHxtcu* 
thereon, and the right and appur- been made in payment of said sum j tnx as aforesaid. / 
tenances to the said land and pre so secured, you will therefore please 
ЮІ9Є8, belonging or appertaining, take notice that the above described j 
•ad all the estate, right, title, pro I lands and premises with the burl 
pfcrty claim and demand both ^t dings and erections thereon, will be k homme est grand surtout q^ptrd 
Law and in Equity of them, the sold at public auction in frout of il est à genoux ; en s'agenouillant,Kbïs’Ær sus яакяг'йл'хййї
said lands and premises aud every | ty of Madawaska afoicsa;d, ou longtemjM dans csjguitd.

VVENESDAY, the Thirty first day 
of July, A. D. 1918, at three o'clock 
in the afternoon, default having 
been made iu partial payment of 
the principal sum of Five Hundred 
($500.00) Dollars and interest, se­
cured by said Mortgage and said 
sale is being made to satisfy the 
Sum of Three hundred and seven

“Salut, mes amis ! Ah- ! les braves petits soldats qui ont 
versé leur sang pour la France ! Soyez fiers et heureux. N 
sommes venus pour v0us sauver. Nous allons vous transpor- 

-■ ter quelque part ou vous serez bien soignés \ Ou êtes-vous 
, blessé, mon petit ?”,
-, “Monsieur l’Aumônier, c’est ma jambe, puis, il y a une 
autre balle qqi m’a- traversé le bras.’’

Mais, c'est rien ça ! Ces blessures se guérissent vite. 
Vous serez bientôt sur pied et au milieu de vos amis. Nous 
serons là, ensemble", pour la Victoire, vous et moi.’’

Le chapelain passe ainsi de l’un à l’autre des malades. 
Il s'agenouille près de chacun, repousse la paille afin de voir 
lçs blessures, et les désignent aux brancardiers. Dp temps à 
autre il jette sur ses épaules un petit ruban violet et se peu- 
che très bas vers le patient Bientôt sa main 2c lève pour 

^ і" : “ " “ " auSmenMm gratine, premium vitae aeter-

D est deux tteufes du matin quand le chapelain xéappa-

II іou S

■
($507.00) Dollars with interest due 
and accrued ou date of payment.

Dated this Twenty-ninth day of 
May, A. D. 1918.

Victoria Gagne. 
Executrix to the last

4 ■
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145 *nd 146, the вві» 
оигегч conveyed assigned 

and tranferred onto Octave Gagne, 
late of-the Town of Grand Falls 
in the County of Victoria aud Pro 
vinceof New Brunswick, deceased, 
the aforementioned lands and pre­
mises with the buildings yud ДОс
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LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

Siege social : MONTREAL
z SUCCURSALES DANS LA PROVINCE :

” И"1аМГаи“’ tel
Edmunds ton, F. H. Bourgoin Gérant
Moncton, J. E. St-André, Gérant
Aorton, L. J. Melanson, pro-Gérant
St-John, ‘ D. W, Harper, Gerant

1°—v ous pouvez déposer vos argents toujours remboursables 
* d*mfnde et recevoir 3% d'intérêt Гаї. ; les dits intérêts étant
bre"de châquU РаУ é* ’°US '** S'* mois’ le 30 juiu et le 31 décem-

3o—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­
gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement les placements faits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo­
sants la plus grande protection possible.
, ?°~PouI;la commodité de tous, des dépôts de toutes sommes, 
depuis ($1.00) un dollar sont acceptés au département d’épargne.

Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir
un compte conjointement.

Nous sollicitons respectueusement votre 
couruffement et votre patronage

en-
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LE MADAWASKA

t*Chevaux ! Chevaux ! ! Chevaux ! ! І ><)Service Postal Aerien
Washington, 23 —Le servicepos- 

tal en aéroplane vient d'être inau­
guré en Amérique entre Washing 
ton Philadelphie et New-York à 
11.30 du matin.

1л président Woodrow Wilson, 
les membres de la Ohatobt-e et 61]- 

a a і officiers dh gbuvernement ont 
' У - assisté à la cérémonie qui a eu lieu 

au camp d'aviation à Washington, 
avant le premier vol.

En sa qualité de directeur de la 
Croix Ronge Américaine le prési­
dent Woodrow Wilson recevra la 
première lettre qui sera envoyée de 
New-York en aéroplane.

Cette communication lui sera en­
voyée par le gouveiheur Charles 8 
Whittobh qtii expritnera ses désirs 
de prélever la somme de $100,000,- 
000 durant la Campagne de la Croix 
Rouge.

Notice of AssignmentCe que peut faire
une petite annonce

Upe petite annonce, qui coûte 25c 
pour une insertion ou 60c, pour 
trois insertions peut.
• —Voua trouver des pensionnai-

NOTICE IS HEREBY GIVEN 
that John 8. Eagles of the City of 
8t. John, In the City and CetHttiy 
of St. joku and t'rbvincfe, bf Se» 
tithnsWicS;, Lhintief Dfealèf. aid, 

—Lotiet la fchahibrb que vtius oh the fourteenth day of May, A. 
aVeS tje libt-e. D. 1918, pursuant to the provisions

—Vous procurer un emploi. in Chapter 14І of the Consolidated 
-Vous trouver des capitaux Statutes of New Brunswick A D Г 

pour lancre des .affaires W- «“‘„'n,. Л Prefer^ ES
-Vous faire retrouver l'article репюп8”, Lke an a.-

que vous aver perdu ,ig„ment for the general benefit of
Ne vous torture plus le cerveau h* efeditofs to Де undesigned 

-ne dépense* pas votre énergie- Hdgar Ri Teed, of the Town of 
ne cherche* plus . mette* une an- Woodstock in the County of Cif- 
nonce dans le Madawarka, le résul- letoh й„ц pf0Vllite,of Ne» tithüS-
сЬегЄВІ CerU “ et ^ C0Ute bI î,bÜ IS Futïfifafe

IVÈN that a meeting of the cre-

Toujours eu maius SO bons gros chevaux et 
juments tous acclimatés.

(Not
Le

rc.i, la va 
le tri 
de H

■fc*ge 
tre Є’Voitures “ItLilinighltn

UN LOT EN CHEMIN

comf
rapp,
fait 1
au C
platlt
èst (І

Lsb
attei
ctilti
régie
riviè

ditors of the said John S. Eagles 
will be held at the office of Stevens 
& Lawson, on Emerson Avenue, 
in the Town of Edmunjlston in the 
County of Madawaska and Provin­
ce of New Brunswick, on Monday, 
the twenty seventh day of May,- A.
D. 1918, at the hour bf 8 b’cltich 
in the afternoon for the pufpbsfe. bf 
appointing inspectors, the giving 
of directions as to the disposal of 
the said estate, and for the transac­
tion of all such other business as 
may legally be transacted before 
the meeting.

AND NOTICE IS HEREBY 
FURTHER GIVEN that all cre­
ditors of the assignor are fetiuifed 
to file their claitnS; duty proyfcli: 
With the assignee, tvithin thtefe 
inonths from the date of this noti­
ce unless further time shall be 
allowed by a judge of the Supreme 
Court or of the County Court ; 
and that all claims not filed with 
the assignee within the time limit, 
or such further time, if any, as 
may be allowed by such Judge, 
shall be wholly hatred of any right 
to share in the proceeds of such 
estate 1 and that the assignee shall 
be at liberty to distribute the prti- 
i-eeds of the said estate, as if any 
Such claim not so filed did hot 
efcist, but Without prejudice to ІІІІЩ 
liability of the debtor therefore. '

HARNAIS de voiture etd’ouvrnge de toutes sortes Lisez ceci
J’informe le public que je viens 

d’installer un moulin à rouleau 
pour le blé, ce qu’il y a de plus 
nouveau en fait de moulin à blé.

Un inspecteur du gouvernement 
a visité ce moulin et a dbnbé fcotii 
me résultat qhe nous ne pohvons 
pas trouver mieux. Ce moulin est 
situé près de la station, toute per 
sonne qui a du grain à faire mou­
dre n’aura qu’à l'expédier parles 
chars. J'ai aussi en main un char 
de bon blé soit pour la semence ou 
etc.

ce ra 
pat I 
taliê
fiviS

ENGRAIS
B!é-dTndc, Middling, Son, Shorts, Orge, Avoine.

.

Disparition d’une es* 
cadre de Sbtis-tihàrlhs

les t< 
Nom 
arabl 
et dtBoisa finir,Bois 11 plauehers,Chaux,Brique,Ciment Zurich, 23.—Une escadre de sons 

marins allemands d’un nouveau 
modèle n’est pas revenue d'une 
croisière qu’elle avait entreprise, 
suivant des infoi mations de source 
allemande reçues ici. Ce nouveau 
I ype de submersibles h 'est pas sa 
tisfaisant parait-il, car il est trop 
grand pour manœuvrer rapidement

D'autres dépêches disent que l’on 
est près d'une panique, à Kiel et 
Wilhelmshaven, deux des principa­
les bases navales allemandes, à cau­
se du nouveau champ de mines 
glais, dans la mer du Nord, qui 
nuit aux mouvements sous-marins. 
La consternation règne au sujet des 
raids anglais sur Ostende et Zee 
Brugge, les bases de abus marins, 
sur la côte belge. L’entrée de 
ports a été'bloquée efficacement.

Pour que la gloire et l'honneur 
soient vrais, il faut que le bien par­
fait existe dans l'homme.

très
* trèfle

se etVenez voir ce que j’ai a vous offrir, et, je suis certain qu’en 
y passant, vous sauverez de l’argent

Pour autres informations ftdres 
ser-vous à J. Wilfrid VERftÈÏ, 
Co. MadaWaska, Led get), N.B.
it 4- f- p.

І6 ré 
tario
Hail 
duist 
forte 
le* p 
d'ale 
velu] 
titre 
Vien

IIdoine de pemencB ! фоіпе de jSemencê ! WANTED v

Peeled Spruce and Balsam 
Pulpwood. Correspondence in­
vited.

Address : FRASER Limi­
ted, Edmundston, N. B.

qui mûri dans 90 à 100 jours
Sensation 
$5.25 la poche 

3 minots

an*
<h

Ligowa 
$5,25 la poche 

3 minots

flritiAbondance 
$5.25 la poche 

3 minots
Iiapjielez-vous que cette année nous ne pouvons j as eouiir de risque à l’égard 

du giain de semence et il y en a beaucoup sur le maiclié à des hauts prix. MON 
AVOINE est un grain de semence “ABSOUT” qui donne uh gros rendement et qui 
mûrit de lionne heure. J’ai aussi quelques minots de BLE de semence “M ARQUISV 
et quelques minots d'OBGE de semence.

Li*ON DEMANDE duct
faireDated at Edmundston, in the 

County of Madawaska the seven­
teenth day of May, A. D. 1918.

EDGAR R. TEED, 
Assignee of John S. Eagles.

Bois de pulpe pelé dépinet- 
te et de sapin. Par correspon­
dance.

Saddresser à : FRASER 
Limitée, Edmundston, N. B. 
17 j. n. o.
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BikeLe menteur n’est plus écouté, 

Quand même 11 dit la vérité, trfcfl
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LA SANTE il FEMME
~~ —C’EST 1-А

SAUVEGARDE Ш NATION

SI utomobilcs Automobiïcîi cert
I - rouf

mal
• 2.Vous savez que 1 AUTOMOBILE “McLAUGHLIN” a la réputation d’être le 

meilleur auto pour ce pays-ci. Tant qu'au fini, il n'y en a pas qui l’approche pour le 
même argent. Si vous avez l’intention d'acheter un auto venez voir le “McLAUGH- 
ІЛ X" avant de courir le risque d'acheter ailleurs et de n être pas satisfait.
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on 14 Cylindres 

6 Cylindres 
6 Cylindres
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RÉGULATEUR
DE LA SANTE -r

des!A LE Ak mat
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RÉGULATEUR
ПНИЩІ

3. w. BALL, et aEdmundston, N. B. liai
a*
tic»
ma

De La FEMME elle% De La FEMME lée.
J

DU DOCTEUR JOSEPH LARIVIERE cin

CHEMIN DE FER TEMISCOÜATA la 1
la 1HORAIRX depuis le 25 Juin 1917 j 

Dép. Riv. du Loup 7.15

tous le résultat d’études et recherSes sér’eusea ont1't6 dCc°uverta. lesquels «ont
une faveur toute spéciale: sér.euaea. Pu*! ces remèdes, Il en est un que a obtenu du publié

C’EST le RÉGULATEUR' de la Santé de la Femme

son
Bx pre&e : pet

An-, Connors N. B. is.sop. m 
LÜ6P Rtv. du Loup 10.00 a. m,

Edmundston, Je. 4.55 p. m 
erpre‘s^.Eamm,d8,0n' JC' 8 ,5 *’ “

s’ot
Mixte ; 11.

alii

milAn. Riv. du Loup 2.15 p. m 
Mixte: D.éP^0nn0r,N' B 300 P’

** SArr. Riv. du Loup 9,00 p. m 
Service quotidien excepté les dimanche;

Correspondance à tidmundston Tel 
XX£,Can Pac Ry- pour Woodstock 
Frédéricton et St-Jean N. B., Monitor

l Cüriboa Fort Fairfield, Me 
Bt à Rivière du Loup avec tous 

trains express de ГIntercolonial Ry.
pecto.r?lcU,8S^r^°rmeti0n>' PTO* 

K,«%XtÆnger'Agent g<oM p

■m

MESDAMES Savez-vous ce qu’est le Régulateur de la 
Santé du Docteur Larivlère ?

4n’en ВаХГ,ГеГ.,Тое,%^,п ZX ïiïo^ZroZeT'L

ment du syatème. déblliW ner-eüse. mélancolie, etc., enfin voue h’en tоппаЇвяе2-г^пРГ ' ,^ té f,'

*“ s»iia5a?Æ аги квв.ї.іЕїЕйк LLAR'VIMB. Il est touioS. effectif et «truste etr? ap^6 L> “fo^LA fImm! ■
ordres du système nerveux, troubles si fréquents che, les femmes qu souffrent^dTpAIBLel^ rïbfÆ ■ 
NE. SI une femme veux gagner du poids, se xuérfr des maladie* f-nmmn«M » .лое r aiblesse FEMIHI- ■ ne eanté tous les jours de » VI.. uoTs lui congselnL?ouз^r^>=7r,X une bL"шeeV0Л;^1?r Ü ■I

gbA Vendre A Vendre ou à Louer aei
21

Bon poste (Je commerce й CLAIR 
N. B. Magasin avec résidence, écu­
rie, hangar, grand jardin, etc. Le 
tout en bonne condition. Ne 
quez pas cette chance. Condition- 
faciles. S’adresser à

Un char McLaughlin, 
“Light Six” seconde main 
presque neuf, 2 mois ]/2 d’usu­
re. A très bonne condition. 

jS’adresser à
Mde Thadée Hébert, 

i8-j.-n.-o. Edmundston, N. B.

ON DEMANDE
' v.Une bonne 

dée.
SS ’adresser à

*>_man­ ne servante) est’deman-

JAMES E CLAIR,
S Clair, N. B

Pour la Constipation Prenez Toujours LES PILULES 
LA FEMME DU Dr LARIVIÈRE.

<à JOSEPH DÂVIDl- 
' Edmund»ton N. B.

13-j n.o. POUR
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Téléphone 27

LOUIS A. DUGAL
CO M'IRA CT E U R ELECTRICIENo

Edmundston, |.v. -B.
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ЬЕ MADAWASKAN

І
г ’ЇЧшг les sulfate de soude ne se mefc^pas en 

contact intime avec l'enveloppe et
Des aeroplanes

des Etats-Unis
vont traverser l'eeuf se décomposera.

Une pinte de sulfate de soude 
délayée dans une jarre en grès sut 
Ut pour conserver 15 douzaine 
d'œufs. Il faut au préalable netto­
yer soigneusement la jarte avec de 
l’eau bdtiillitrite, l’essuÿer et l'ex­
poser au soleil, si possible, pendant 
quelque heures.

Faire bouillir 9 pintes d'eau les 
laisser refroidir parfaitement et y 

un grand désir de faire le voyage ajouter ensuite la pinte de sulfate 
complet de l’autre côté, mais ils ont de aovlde et mélanger le tout dans 
été retardés â cattse du problème la jarre Mettre ce récipient dahs 
du combustible. Maintenant un plan une p|aee fray,e et sèche «t ne 
a été imü#i«é pàr lequel des Vais pas la déplacer sans nécessité. Y dé­
seau зі seftfnt jtodtbs 5 Certains en ptMer ]es œufs. sans les tasser dans 
droits désignés,Ces vaisseaux tour ja 6ti|u(j0fi|, de façon que le tout 
liront la pyôvision d’hnile et de <,0it recouvert d’an mblùs deu* pou- 
gaz nécessaire aux hydravions qui ces_ aUacher un papier huilé épais 
feront la traversée de l’océan, d’a sur le j,aut de |a jarre, peur empê 
près des horaires fixes. cher l’évaporation du liquide. Si

l’on veut conserver plus de 15 dou­
zaines, il vaut mieux se servir de 
deux jarres que d’une grande. La 
SdltitiOn he doit servir qu'une fois.

Si le sulfate de sOùde coûte trop 
cher, ajoutez trois livres de chaux 
détrempée à 5 gallons d’eau Après 
la dissolution le la chaux, verser 
soigneusement l’eau claire sur les 
œufs comme avec le sulphate de 
soude.

Ne Vefser la solution de sulfate 
de soude eut leseBufs qde lorsqu’­
elle aura été paifaitcment refroidie

CHETRf MTcultivateurs me
O

Washington, 23 mai.—Des hy­
dravions américaine, sous leur pro­
pre pOtjVOifvv voleront sous peu k 
travers l’Àtlantîtjüe. Ce Sera l’tihe 
des ph]s grandes contributions des 
Etats-Unis à la guerre Ces machi­
nes sont prêtes à partir de l’usine 
au port de départ.

Les aviateurs américains avaient

(Notes des fermes expérimentales)
ties êuitivStetirs h'Ightitent pas 

Іа valeur des deux trèfles v і vices, 
le trèfle d’alsike et le trèfle blanc 
de Hollande, comme plantes à pa- 

■feage ou à foin, mais beaucoup i’en- 
tre eux ne paraissent pas se rendre 
compte que ces plantes peuvent 
rapporter sons forme de miel, En 
fait elles produisent plus de miel 
au Canada que toutes les «titres 
plantes mises ensemble, et ce miel 
toi de І et tieilietife qualité.

Là production dti miel de trèfle 

atteint son maximum sur les terres 
ctiltivées de l’Est. Presque toute la 
région qui se trouve au sud de la 
rivière Ottawa est excellente sous 
ce rapport Elle est suivie de prè- 
pat la vallée du St-Laurent Les 
vallées de la St dean et des autres 
fiviéfes du Nouveâii-tirunsxVick, 

les terres marécageuses à foin de la 
Nouvelle-Ecosse et les riches terres 
arables de l’Ile du Prince-Edouard 
et du Lac St--lean, Québec sont 
très bonnes également. Enfin ces 
trèfles poussent en quantité immen­
se ei tPttfie façon lu Ourlante dans 
la région Sr^fiietlse dundvii de l’On­
tario et spécialement autour de 
Hailey bury et de Dryden, et pro­
duisent en certaines années de très 
fortes récoltes de miel. C’est dan« 
le* provinces de l’Est que le trèfle 
d’alsike atteint son plus grand dé 
veloppement comme plante tnelli- 
ttre j d'autre part le trèfle blanc 
Vient bien dans Une grande partie 
du Manitoba et de la tioiorobie- 
SritahgiqUe.

La Culture du trèfle pour In pro 
"auction du miel et du foin peut se 

faire de la façon suivante sur le-. 
terres qui lui conviennent.

1. On cultive le trèfle d’alsike 
avec le mil (fléole des près) pour la 
production du foin. Le trèfle d’al- 
sike veut mieux pour Cela que le 
trifle tuuge, car Be dernier est pres­
que açps Utilité pour la Production ^ 
du mie) et il Commence à se détérioT. 

au moment où le trèfle d’alsike 
le tnil sont prêts à être coupés, 
trèfle d’alsike vieht mieux sur 

certaine genres de sols que le trèfle 
rouge, par exemples sur les terrains 
mal drainés.

î.—-On peut cultiver le trèfle 
d’alsike pour la production de la 
graine. On a une récolte de graine 
d’autant plus abondante que l’on a 
plus d'abeilles sur la ferme et quand 
on laisse la plante former sa graine 
on allonge d'autant la période de la 
miellée,

3.—On peut semer le tièfle blanc 
avec des mélanges de graminées 
destinées k former un pacage per 
manent. Sur les bonnes terres, le 
trèfle blanc continue à se propager 
et améliore le pacage pour les bes­
tiaux et les abeilles. La paissance 
pe nuit pas beaucoup à la produc­
tion du miel pourvy que les ani­
maux ne paissent pas trop ras, et 
elle allongera la période de la miel-

Augmentez l’efficacité de votre 
journée de travail

: :
Ш

m
ЩШШШ
Шшт

Ш■ OIN d’être une dépense ou un luxe, le 
Chevrolet 490 est un placement. Méde­

cins, hommes d’affaires, cultivateurs, voya­
geurs de commerce et même les dames—tous 
devraient se servir du Chevrolet (juatre-Qua- 
tre-Vingt-Dix afin de consacrer pins d’énergie 
et d’activité aux affaires de chaque jour.
Le - Quatre-Quatre-Vingt-Dix est absolument 
sans rival dans la catégorie des automobiles de 
ce prix. Son système de démarrage et d’éclai­
rage électrique est des plus efficaces. Cette 
voiture est puissante, spacieuse, confortable et 
économique. 1-е temps qu’on gagne à se ser­
vir d’un Chevrolet compense amplement pour 
le prix qu’il vous coûte. Deux autres modèles 
de Chevrolet plus gros sont" aussi à voir chez 
nos agents.

;
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fJeiixlèttie Port 
de l’Ameriqtie /

:

mMontréal, Û3.—En dépit de la 
guerre, les affaires vont toujours en 
augmentant dans le part de la mé­
tropole commerciale. Ainsi au cours 
de la saisrin de navigation 1917, le 
nombre deé vaisseau* qdiâbnt en­
trés dans le port est de 507 anglais, 
un italien, trois norvégiens, 58 amé 
ricains, un danois, un français, 15 
belges, un grée Cés 617 navires re 
présentent un tonnage global de 
2.010,767, tonens. Ces navires com­
prenaient Un équipage de 11,410 
marins.

Jamais le port de Montréal tt’ati- 
rait vu un aussi grand nombre de 
navires venir smarter à ses quais. 
Le revenu total lu pott est aussi le 
plus considérable qui ait été atteint 
I! représente une valeur de $7,850,- 
646 83 ; pendant qu'il n’était que 
de $498,661 12 en 1907.

Le port de Montreal vient en 
deuxième place, si ОП le compare 
aux autres porte de l’Amérique si- 
або он» l'iÀtUmtiqtM,—МаМг-Уогк 

vient en tête avec 83,5514.152,193 
pour ses importations et ses expor­
tations et Montréal vient ensuite 
avec

ra_:

â

» j
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La publicité JOSEPH MICHAUD,
Distributeur pour le comte de MadawaskaNe confondez pas "publicité'' 

avec ‘'réclame."I M. Camille Nadeau, de St-Léouard, s’occupera des ventes dans cette partie du ComtéIl n’ÿ a pas île commerce produc 
tif Sans publicité.

La publicité est tifle science d’a­
bord. un ait ensuite.

La mode aujourd'hui n\st que la 
suivante de la publicité.

L’art de , vendre est visiblement 
en retard sur l’art de fabriquer. 

Quand la publicité ne "rend pas"
e’est qn’elle est rllal traitée.

Si le métier de vendeur n est pas 
faerie, Celui d'aclieteilteat loin d’être
aisé,

-te.і r
f- CANADA

LOI DU SERVICE MILITAIRE, 1917« :La publicité crée des besoins et 
c’Crît ttn des aspects les plus éton 
nanti de là lie. moderne.

La publicieé bien faite est loÿale 
et honnête, docu mentriire et raison 
née, directe et virante.

Il n'y a personne dans le monde 
civilisé actuel qui n'ait subi et ne 
subisse l'action de la publicité.

Ignorer la publicité, at'ec sa .for­
midable puissance, serait fermer les 
yeux à la lumière des beaux jour 
et du plein midi.

La pnbicité obtient de nous que, 
lorsque nous avons besoin d’un pro­
duit, nous le commandons en spé 
cillant le tiom et la marque que trous 
voulons, à l'exclusion de toute au-

$577,665,811.
On a fait plusieurs amëlibrdribnà 

dans le port maiè on a encore besoin 
d'entrepôts de termini de chemins 
defer. Cependant Montréal.reste 
encore un des plus beaux ports de 
l’Amérique avec toutes ses accom­
modations modernes, ses élévateurs 
à grains, ses quais à eau profonde 
et ses 50 milles de bhémins de fer 
sur lesquels.

Ce rapport doit être adressé au Registraire ou au 
Soue-Rcgistraire sous le régime de la Loi du Service 
Militaire du district d’enregistrement où il réside (voir

Д VIS PUBLIC est par les présentes
que, par l’effet des règlements du Gouver- 

général dtl Canada en conseil, du 20e jour

donnéі
neur ci-dessous) et être envoyé par lettre recommandée, sur 
d’avril 1918, et de lfl Proclamation du 4 mai laquelle il n’est pas nécessaire d’apposer un timbre 
1918, récemment publiée, tout sujet britannique canadien, 
du sexe masculin, résidant au Canada, né le ou 
depuis le 13e jour d’octobre 1897, qui a atteint *“ »** « artiv‘lé d*":rvi“ avant un avis ultérieur.

Y , J , . Ils doivent cependant donner avis au Registraire ou au
OU qui atteindra 1 âge de dix-neuf ans, et qui gous-Registre!, c qu’il appartient de tout changement de 
est célibataire ou veuf sans enfants - doit, résidence ou d'adresse.
(à moins qu’il ne soit compris dans une des 
classes de personnes mentionnées dans la liste 
des Exceptions de la Loi du Service Militaire), 
se rapporter en la manière ci-après prescrite

Les jeunes gens qui se rapporteront ainsi ne seront

Sur réception du rapport, le Registraire enverra une 
carte d’identité qui protégera le porteur contre toute 
arrestation.

Il est très important pour tous ceux qui sont affectés 
de se conformer promptement à ces exigences. Le défaut 

te OU avant 1c 1er jour de juin 1918, OU après, de м présenter dans les délais prescrits exposera le délin- 
danr les dix jours qui suivront son 19é anni- quant à des peines sévères, et le rendra en outre passible

d'appréhension immédiate pour le Service Militaire.

Achetez vos oeufs d’hiver 
en mai ou en juin

Les œufs "pondus en avril, mai et 
au commencement de juin se gar­
dent mieux- que ci ux qui sont pro 
duits plus tard. S’ils, sont traités 
avec j»n, ils se garderont en bon 
état de huit à douze mois. Si on les 
fait cuire à la coque, il faudra avoir 
soin de pereer la coquille au gros 
bout avec la pointe d’une épingle, 
avant de les mettre dans l’eau bopil 
!ante. F : -

iffflurf Ybut d’abord que les 

œufs soient frais et propres, mais 
on ne doit pas les laver ; si un œuf 
est"sali, il vaut mieux; le manger 
immédiatement S’il existe une 
tache terreurs sur la coquille, le

l

trë. vendre.
Ce rapport doit ee faire par écrit et doit énoncer son 

tiâm àU long, la data de la naissance et ton lieu de résidence BRANCHE DU SERVICE MILITAIRE, ce 15e jour 
et aussi son adresse post

Un fabricant en gros, commis­
sionnaire assisiluns son bureau, peut 
en écrivant quelques lignes, су si­
gnant un ‘"Bon à insérer", faire pa­
raître dans les milliers d’exemplai 
res d un journal title annonce qui 
fera connaître ses pioduits et-lui 
créera des acheteurs d’un bout à 
l’autre du paj s.

Négociants si rigoureusement 
honnêtes, fabrics# ts onsi iencieux 
voua vende» à une p, tite clientèle, 
des marchandises il une qualité ex 
ceptionnelle, pendant ce temps que 
des quantités d'acheteurs se plai­
gnent de nu savoir oit trouver pré 
ci sèment les produits de choix que 
vous vendez Faites vous donc con­
naître.

EMIS par le MINISTERE DE LA JUSTICE,

de mai 1918.ale ordinaire.

Veuillez noter : Les hommes devant se rapporter par cette proclamation
devront adresser leurs rapports comme suit:

Au fceestraire ami# la Lot du Service Militaire, L’I.let, Champlain, Charlevoix, Chicoutimi, Mont-
19І?. Toronto, S'il# résident dans les comtés de morency, Québec, Portneuf, Saguenay, Lotbmsére,
Lincoln, Welland, Haldimand, Norfolk, Brant, Montmagny, Matane, Mégantic, Rimouski et Té-
Wentwdfth. Helton, Peel, York, Ontario, Grey, miscouata.
Dufferin, Simeoe, OU dans les districts de Muekoka, Au Soua Registraire sous la UA du Service Mile
p2t, Sound, Algoma et Niplsslng au Nord de la taire, 1917, Hull, s'ils résident dans les Comtés
rivière MàttaWa et de la Rivière des Français (y de Timiskammg, Ponctiac, Ottawa et Labelle.
compris les dan tons de Ferris et de Bonüeld). NOUVELLE-ECOSSE— Au Registraire sous la Loi du

Au Sous-Regietraire août la Loi du Service Mili- Service Militaire, 1917, Halifax, a’ila résident dans
taire, 1917, Kùigston, e'ile résident dans les comtés la Province de la Nouvelle-Ecosse,
de Durham, Northumberland, Victoria, Peterbe- NOUVEAU-BRUNSWICK—Au Registraire sous la Loi 
rough, Hastings, Prince Edward, Lennox, Adding- дц Service Militaire, 1917, Saint-Jean, s’ils résident
ton,- Frontenac, Haliburton, Carleton, Dundas, ^ans la Province du Nouveau-Brunswick.
G1 en gary, Renfrew, Russell, Stormont, Grenville, ILE du prinCE-EDOUARD—Au Registraire sous la 
Lanark, Leeds, Prescott ou dans le District de ш du 5^^ Militaire, 1917, Charlottetown, s'ils 
Nipisstng au sud de la rivière Mattawa (excluant Aident dans la Province de Vile du Prince-Edouard, 
les Cantons de Ferrie çt de Bonfield). COLOMBIE-BRITANNIQUE—Au Registraire sous la

Au Registraire sous la Loi du Service Militaire, ^ du Service Militaire, 1917, Vancouver, s’ils
1917, Winnipeg, s’ils résident dans les Districts résident dans la Province de la Colombic-Britan-
de Kenora, le la Rivière à la Pluie ou de la Baie - nique.
du Tonnerre. . SASKATCHEWAN—Au Registraire sous la Loi du

QUEBEC—Au Registraire жт. 1. Loi du Service Mili- Sendee .Militaire. «IL R^ma, .’il# rémdent dan,
taire. 1917, Montréal, s’ils résident dans les Comtés la Province de la Saskatchewan. .
нїтвсоим-Cartier Hochelaca, Laval, Vaudreuil, ALBERTA—Au Registraire sous la Loi du Service 
SoulsîSe, Napienrille, Beauhamois, Chatcauguay, Militaire, 1917, Calgaty, s’üs rérident dans la Pro-

Sherbrooke et Stanatcad. Yukon.

lée.
La miellée du trèfle dure trois à 

cinq-semaines ; elle commence entre 
la éài-juin et U mi juillet suivai t 

la latitude. Il faut prendre soin de 
son rucher, avoir des ruches bien 
peuplées au mqment où la miellée 
s'ouvre; et les empêcher d’essaimer 
Il n'existe pas en hiver de meilleur 
aliment pour les abeilles que le 
miel de trèfle.

|
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pif VENDRE
■ Un Clovigiaphe Oliver on par- 
fait ordre avec caractère français 

A4 prix rédoit. Aussi une Encyclo 
Wpédie (25 vola) et un set.de 15 vo­

lume* Histoire Universelle-(en an- 
claie) le tout à bon marché. S’adres,, 
aéra» MADAWASKA.
Sl-j. n. a
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COOÙVMOe

.Mathieu ««
F CASSE LA TOUX
Я Gros flocon»,—En Vente partout. 1
I CIE. J. L. MATHIEU, Pmp, . . SHERBROOKE P. Q. I
g > Fabricant aussi les Poudrm» Nmrvinm do Mathieu, le meilleur Я 

remède contré le.maua de tête, la Névralgie elle. Rhumes FiéVreux^^y

і

■ V . L’homme ne meurt pas : il ae tue.
e e e

Le cœur humain est une cathi 
drale : Il y a qn’un maître aute, 

a. qui eet pour Dieu :]maia que d’au- 
”tel* latéraux 11 |J|
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Journal Hebdomadaire :-: EDMUNDSTON, N. В.

л ' M. John J. Daigle, marchand, 
demande un commis. Position per­
manente et bon salaire pour un 
homme competent.

CARTES D’AFFAIRES

** <'CHALMERS Casier Foetal ’*S” Tél. 28-4
MAX. D. CORMIER

B. À. t
Avocat, Notaire Public

Ennutoetoir,
ІШЩя

ГАНІГ D'ABONNEMENTS .
CANADA

Payable strictement d'avance 
ETRANGERі»I» $1.00 Un "an, 

50c Six mois,Six mois, ta pomme au Canada
Son amélioration

*1.5^ N.B. . ,0.75/ J’ai en main trois CÎTALMKBS ; 2 de 6 
passagers et 1 de* 7 passagers. Atissi plu­
sieurs FOBBS, Donnez votre commande 
immédiatement, car les prix montent tou­
jours. Plus tard veut dire plus chéri-.

rnorie 34TARIE DES ANNONCES
PIO H. LAPORTE <rAnnonces légales, première insertion, la ligne ................................................ 15 cts

" “ par insertion subséquente, la ligne...................................... 10 cts
Annonces, (A vendre ou à louer) ne dépassant pas 10 lignes, 1ère insertion. .50 cts

par insertion subséquente... .25 cts 
15 cts

D’après le recensement de 1911, 
il s'est produit au Canada, en 1910, 
10,408,457 boisseaux de pommes. 
La récolte se décompose ainsi par 
province : 6,150,672 boisseaux dans 
l’Ontaiio", 1,666.382 boisseaux-dans 
la Nouvelle Ecosse, 1,481.239 dans 
Quebec et 575,377 en Colombie Bri­
tannique. Le Nouveau Brunswick 
en a produit 272,886 boisseau et 
l’Ile du Prince Edward, 160,124 
boisseaux. La culture du pommier 
u 'est encore que dans son enfance 
dans les provinces des prairies, mais 
tout fait espérer qu’elle s’y dévolop 
pera rapidement, car le nom­
bre d’arbres entrant eu rapport 
augmente sans cesse. Nous puisons 
ces chiffres et ces renseignements 
dans un bulletin très complet et 
très utile, qui vient de paraître et 
que l’on peut se procurer gratuite­
ment eu s’adressant au Bureau des 
publications, Ministère fédéral de 
l’agriculture, Ottawa. L’auteur de 
ce bulletin, M. W. T. Macouu, si 
guale d’abord la place importante 
que notre pays occupe dans l'indus­
trie mondiale de la culture des fruits, 
spécialement en ce qui concerne la 
pomme. Il y a, nous dit il, peut 
être 3,000 variétés nommées de 
pommes, dont 734 ont été essayées 
à la ferme expérimentale centrale 
et dont 613 sont actuellement ctil 
tivées à cet endroit. Il passe en re 
vue les différentes provinces et si 
guale les variétés qui conviennent 
probablement le mieux pour cer­
tains districts. Quebec vient au pre 
mier rang par ordre d’ancienneté 
dans la culture des pommes et elle 
est suivie par la Nouvelle Ecosse, 
mais l’Ontario est de beaucoup la 
province la plus productive ; cepen­
dant la quantité de pommes pro­
duites en Nouvelle-Ecosse n’est pas 
à dédaigner. En igi’i le nombre (Je 
barils emballés dans la valléed'Ap-

Médecin-Chirurgiee
Edmundston, M. B.

Avis de naissances, mariages et décès. .77;...............................
Ces derniers publiés gratuitement pour les abonnés
Petites annonces, offre et demandes d'emploi, perdu, trouvé, etc,

Casier Postal •ifi Tél. 46
A M. 80RMANY, M. D.

1par chaque insertion... .25 cts 
Tarif spécial pour annonces à long terme. \ Médecin-Chirurgien\ ...Edmunmton, N. B.

J. A. GUY, M. D.41VH représente.MITES LOCALES Médecin-Chirurgien
Edmundston, N. BLe Principal de notre école. M. 

C. Savoie qui était entré dans le 
Corps d’aviation nous est revenue 
ayant eu congé pour finir son terme.

і Téléphone, 18

ШЇ J. АГ RATTfiMelle Hedwidge Dumas, institu­
trice à l’école de St Léonard, est 
venue à Edmundston passer quel-' 
ques jours en visite chez des amies.

*
Médecin-Vétérinaire

Edmundston, -t-

II y a quelques maisons en qua­
rantaine dans la paroisse St-Jac­
ques. Espérons que le public prête 
ra main forte au bureau de santé 
pour empêcher une épidémie.

A E. THIBAULTJe me fais un plaisir de montrer ces autos à 
toute personne, qu’elle achète ou noh. ЙАШЖАМ) rite MEUBLES /

Assortiment complet
M. et Mdc Vital Ouellct, de cette 

ville annoncent l’arrivée chez eux 
d’une jolie fille dimanche le 26. Edmundston,D. M. MARTIN, Vendeur N. BИ

DT. OLIVIER 3. CORMIER
— Chirurgien-Dentiste — 

à Pancierî bureau du Dr. Z Vézina 
chez M. Jqs. Gagné, près de 

I hôtel Royal 
Edmundston,

Melle Alice Michaud, qui est em­
ployée au Département à Frédéric- 
ton était à la fin de la semaine der­
nière en promenade dans sa famille.

M. Jos Têtu désire avertir le pu­
blic et les cultivateurs en particu 
lier qu’il aura en main de bons che­
vaux de voiture et d'ouvrage Ve­
nez les voir et vous verrez que ses 
chevaux sont des mieux choisis et 
juste ce qu'il vous faut. Voir l’an­
nonce la semaine prochaine. 5 che­
vaux des plus beaux don eut arri­
ver ce soir.

Edmundston, BT. B.
N. B

CANADA HOTEL
MICHEL GAGNOft, PHOR

Ancerbo» SibiKo, B B
Casier Postal, g

JOHN J. D AIGUE
MAKDHAND GENERAL

Chez M. R. Robertson de St Jac­
ques, dimanche dernier saluaient la 
venue d'un beau gros garçon.

Téléphone
Chez M. et Mde Julien Plourd< 

de Levesque office, lundi le 27, un
fils. Edmundston, N; B,M. et Mde Alphonse Bertrand 

sont revenus d'Ottawa.
-i-

----O----
Chez M. et Mde Jos O. Lapointe 

d*Edmundston mercredi le 29 un 
garçon.

Avis su Publie
! M. Pius Michaud, M. P., est de 
! retour des travaux de la session 
fédérale.

\

L'Union donne la forceMelle L. V. Pelletier, employée j 
au Transcontinental est revenue au I 
commencement île la semaine d’une 
promenade de Fort Kent chez sa 
mère.

—O—

j Grande partie de cartes au cou­
vent, demain soir, vendredi. Il y 
aura huit beaux prix. Allez y en 
foule.

- en -

TEMPS de GUERRE 

L'Union Mutuelle donne

La protection

>

— o—

M, C. A. Côté représentant ‘ du 
Devoir île Montréal est en ville ces] derson Siding est eh ville, 
jours-ci dans l’intéiêt du journal '

M. F M. Matta, marchand d'An-

pour ans et pour la tnt

j, ,

—-.-g. —

Ffflt A. P. LABB1B,
Gérant

Union Mutual llfa Insurance, Cl
Résidence : St. Leonard, N.B. 
Agence : Van Bureti, Maine.
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m L»dy Qonio, l’épouse distinguée 
de notre Paemier ministre, a suggé­
ré que tous les arbres qui seraient 
plantés ce printemps-ci dans la pro 
vince de Québec, portent le 
“d’Arbres de Verdun”, afin de com­
mémorer le sot venir de la grande 
victoire que les Français rempor­
tèrent l’an dernier à cet endroit.

Nous ne doutons
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pas que vous 

voudrez bien vous rendre^ і cette 
suggestion et si la chose vous agrée 
je vous serais obligé si voue daigniez 
m’en avertir pour que j’en fasse

\

Remplacez votre “Boghie” 
par une Ford

napolis et les vallées adjacentes at­
teignait le nombre énorme de 1,734- 
000 M. Macoun donne des listes et 
des descriptions des variétés adap­
tées au Canada, il indique les ré 
sultats des nombreuses expériences 
exécutées à la forme expérimentale 
centrale, fournit des renseignements 
complets sur la culture des pom­
miers, décrit en détail le traitement 
que réclament les arbres, indique 
les sols qui conviennent le mieux 
à cette culture, les moyens de com­
battre les maladies et le» insectes, 
donne des conseils sur la cueillette, 
l'emballage, l’expédition, la vente, 
indique les qualités 4e garde des 
différentes variétés 
bulletin de 154 pages constitue un 
manuel de la plus grande utilité 
pour le producteur de poiümes et 
pour tous ceux qui s’intéiessent ou 
qui peuvent s’intéresser à î’indus-

{ WOODSMEN.
part à qui de droit 

Wanted by Crown Land Depar- De plus, je vous demanderais de 
ment experienced Woodsmen to bien vouloir signaler la chose aux 
act as permanent Forest Rangers journaux de votre localité afin de 
m Forest Service. Write, for appli- donner le plus de publicité possible 
cation forms and particulars to à ce mouvement et inciter ainsi 

T. G. LOGGIE d'autres planteurs à faire de même 
Deputy Minister. Recevez, cher monsieur, ^assu­

rance de mes meilleurs sentiments 
8. P-ICHE

Le Chef du Service Forestier de la 
Province de Québec.

s — - —
Il est certaines victoires dont il 

faut attendre le lendemain avant 
de décider ce quelles valent.

• * *
La bienveillance donne ' pins 

d'amis que la rich 
crédit que le pouvoir.

■ • « •

Il faut peu de fond pour la poli- 
tesae des manières ; il en feat bean- 
coup pour 6»lle de l’esprit

• se
Après notfe propre estimate’est 

□ne vertu que de désirer l’estime 
des autres.

l
>

^^LUS de 100,000 Ford ont été achetées au Canada par des 
Д 8e"8 qui lui donnèrent la préférence sur les vieilles 

voitures à chevaux ou aux autres marques d’automobile.
Vos voisins et les fermiers en général dans toutes les parties 

du Dominion, abandonnent leurs vieux boghies et vendent leur 
chevaux pour acheter des Ford.

Les autos Ford sont une utilité et non un luxe. Elles sont 
construites de façon à pouvoir résister à l’usage constant sur 
des mauvaises routes.

Voilà surtout l’épreuve à laquelle le fermier juge de la valeur 
d une auto. La Ford la subit d’une façon plus que satisfaisante. 
C’est l’auto par excellence pour les fermiers—pourquoi, alore, ne 
remplacez-vous pas votre cheval et votre boghie par une Ford î

I

Crown Land Office 
Fredericton, N. B. 

v - May 27th, 1918.
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L’e/eve embarrasse;

■ , m : ,ГЙ en somme ce
Un inspecteur primaire interro­

ge quelques élèves au cours d’une 
inspection.

—Comment s’appelle, demanda- 
t-il l’acte consistant*à avoir plu­
sieurs femmes ?

—Polygamie, Monsieur.
—Parfait Et l'acte consistant à 

n’en avoir qu’une ?
Cette fois, l'élève reste bouche

>(
M.

et plue de1
de Tourisme . . $595 
de Route . . . $575 
Coupé .... $770 
Sedan .... $970 
Chasm . . - . . $535 

L’AUTO UNIVERSEL Camion d’une tonne $750 
F, à B. Ford, Canada.

-
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ON DEMANDEШФ,
і bée.шш. JD. M. MARTIN,

VENDEUR,

Edmundston, ЗХГ.

L’inspecteur s’efforce de l’aider. 
—Voyons, mon ami,cela s’appelle 

mono. .mono..
—J'y suis. Monsieur monotonie I 

s’écrie l’élève triomphant

Une bonne servante est deman- e e *
, C’est dans l’envoi des. croix que 
l’on doit reeonnaitresurtout l’amour 
de Dieu.

(Capitaine Marceau) ■

dée.
■ S’adresser à

. ;

Wimm

JOSEPH DAVID, 
Bdmundston N. В.
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CALCO CALCO
В

Lisez Bien Ceci
Les départements d’agriculture recommandent for­

tement l’emploie du carbonate de calcium sur les terres :
Parce qu’il contribue à l’assimulation de l’azote,
Parce qu’il active la préparation des éléments es­

sentiels aux plantes,
Parce qu'il réchauffe le sol et en corrige l’acciditê,
Parce qu'il améliore la texture des terres fortes et 

arguleuses.
Le carbonate de calcium seul peut faire toutes ces 

choses.

EXTRAIT D’ANALYSE
CHIMIQUE :

Carbonate de Calcium...................... 98.41%
Insoluble dans l’acide (sable, argile).. .66%
Oxyde de fer et alumine.
Carbonate de magnésium

Яо%
.13%

IOO.OO%
PHYSIQUE :

Quantité passant le tatis de 100 mailles 
au pouce

’ %-

99-59%
(Demandez notre livret d'explications)

JOSEPH TETO, EdTTn’
CALCO CALCO
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